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O. N. TRICOCHB j Public Works of
12-4-26 -----------

Le premier jour du grand con- Beauce, Johnnie Boitard, de Qué- 
coura des violoneux dé Le- bec, et Nazaire Carrier, Artha-

: l’HIVEg EN FRANCE \
еГtint? obtenii urLdConfiLnce quH^iHtera"1" fespectlt 9^^^; % o*n “eut t ~ Quéfcc! TZ^arr^Tendredî

: 1<,WSté réelle n’est pas toujours chose facile à ob- ^ІГЛоп“y ^re“Ltvï t p^JSfÔ*n аІГ^Гп- J2Te“^

і %ÏZ?паЯ ^Âbïïsssat
rel produit complètement. maisons. Les demeures ohon equ on e"°"S5 “? 8 ?” un Beauceron, M. Jean Boivin, de position, pour être l’objet, eux

Four acquérir de l’autorité, et par là obtenir une bon- ^"Lft’encore^ne “exception elles sont tenues chaudes par des-St'G?orgfs: ?ui stat 'jlaas*bo“ aus” dc la réception qui a été fai
ne discipline, il n’est pas nécessaire d’avoir une taille ma- £uf en Alsace où est ré^adtt “poignets” de laine qui se met- ^erar,eda"a ІГ^г^іїїаі'Іи ^med?* Ч"' "* *°П‘ amv*8 que 

; jestueuse et la force d’un géant. Il Importe seulement de l’usage du poêle de porcelaine- tent sous les manches de l’habit ^ncours ent[e reprétentan* :--------- :_________________________

: rega-rdstîSîÿftapаАдьйауд&%saucomsez
* «SL», v ««s, ьи ÿgz*js: ïuS&s raSr»süsirt depuis lum*posent le silence’1: Isolasse n est pas interrompue par des cxigües> et vous gratifient d’au- femmes se servent couramment réeCecuaxnaqd7e^‘ »п, Mé- 

grondenes interminables; 1 enfant Beat pas porte a corn- tant de fumée que de chaletf, ai- de chaufferettes; ces dernières dard Bou ie et'Ferdinand Laval-1
mettre des sottises répétées, car pris sur le fait il ne peut non plus. D’autre part, les cham- s’mportent souvent à l'église, car ,ée . \fontréal p „u pageot, . _ T .
contester sa faute; la maîtresse peut mettre é profit tout bres des vieilles maisons _sont cel!i -ci n’est pas toujours chauf- A(jrjeen t Fernand Boivin, de 1 Crockett n.y ava,t plusieurs cau-

; son temps, sans en perdre une partie- à réprimander et grandes et hautes, les entres fée-tant s en faut. Comme les Ijorettevil, Qlté James Ellis, ses au dossier. La premiere était
nunir les indociles et les récalcitrants* et l’enfant corn- arges -, et, par su,te il n e* pas chambres à coucher sont dhabi- Millt N.-B., Joseph Allard, “‘Ie des deux J.e“nes hommes de 
punir les maocties et les recalcitrants, ej. t entant corn fa<* d.y être confortable sans tmle assez froides, puiaqu on ny . M ’ - , Beaulieu et St L=onard arretés pour vol. il y
prendra de bonne heure, dans la Vie, qu il ne faut pas Violer Vaide de divers appareil, ОП Л- allume de feu qu’au moment de , , Beaulieu, d’Edmundston, f 4««elques mois, qui désertèrent
un règlement, qu il faut se soumettre aux lots civiques et jets qui ne sont guère connus de se retirer, les lits sont bassinés, ^ B Eu -ne Grandtnaison Té- la Prlson dans le mois de mars,
religieuses et par la éviter les châtiments et les peines que ce côté-ci de l'Atlantique. D'a- OU bien le dormeur prend avec mUcouata Qué T -B Boivin, !,s plaidèrent coupable et reçn-
Vaittm-ité imnose aux réfractaires bord, fenêtres et portée sont soi- li„ une brique chaude entourée de ________L____________ rent comme sentence trois antres

. lantonte impose aux rexractaires^ gneusement calfeutrées par des linge, ou une bouillotte pleine nr—c п«ш m|Y mois de prison, formant un total
niBitresse ne doit pas oublier, non plus, le bon -<ixmrreiete" bien plus vohimi-1 d’eau chaude. Par économie,' cet DECES UUN VIEUX de neuf mois, 

usage de la voix pour obtenir 1 autorité. Elle doit exiger neux et efficaces que les weather appareil est souvent remplacé par FfiNCTIONN AIRF Ge Jeune homme accusé d’avoir
non pas un silence relatif, mais un silence absolu. Elle doit ,trips canadiens. Ensuite, içs fe-1 une bouteille à anisette ou autre rvnv, t lUllltfUIUi volé une lettre contenant d«’l^r-
exiger ce silence en classe, surtout quand elle parle. Du nêtres, fréquemment, sent gw- | liqueur, dont les parois de grès   gent, à St-Hilaire, s vu *ee #CO-
matin au soir elle communique quelque chose d’utile aux nies, à l’intérieur, de coussinets gardent bien la chaleur de l’eau Ce matin, ont eu lieu dans é- cès remis à la prochaine фЖю
enfants- renv-ei doivent Anne éennter Non seulement un rembourrés, s’attachant par des mise .a 1 intérieur, et qu on appelle glise Immaculee-Conception, les de U cour, en juillet. Il eti,s6rti
entants, ceux-ci doivent donc écouter. Non seulement un . de besoin, à envi- irrévérencieusement un "moine”, funérailles de Sieur Alphonse sous caution de $500. ÿ.t/
élevé OU quelques-uns, mais tous doivent garder le Silence ^ un ’picd au desfUs du b*d in- sans doute parce que le récipient, Bertrand, époux de Dame Cathe- DEVANT LE MAGISTRAT
absolu quant la maîtresse parle. Souvent certains élèves férieur de façon à garantir opntre -avec son goulot, éveille vague- rine Lynott, décédé mardi matin1 Plusieurs cas ont passé devsftt
semblent écouter quand en réalité ils sont distraits. La les vents poulie ; ces sortes d'é- ment dans l’esprit l’image d’un après quelques semaines de ma- Ile magistrat Bégin depuis une
maîtresse doit lire sur les visages pour s’assurer non sen- crans ne sont pas assez hauts religieux à tonsure et vêtu d’une ladie. 4 semaine. Un jeune homme angté
lement le silence mais aussi l’attention pour enlever quoi que «e suit de, longue robe de bure grise. Feu Alphonse Bertrand était sons accusation d’avoir vnlff.M

f* , . , . , », la lumière. Puis, en vertu du-prie- George Nestler-Tncoche. un vieux résident d Edmnuds- père, a plaidé coupable et s’estvpCombien de maîtresses se contentent pendant une le- ’ -------------------- !------------------------------ ton. Né à Québec en 1846, il vint condamné à deux mois d, priwâ. '
çon d’un silence relatif! Pourtant elles s’énorgueillissent , M tout jeune s’établir à Edmunds-J Deux hommes arrêtés pour a-
d’avoir une bonne discipline et elle ne l’ont pas. En éduca- f™™|_ Л.ілгпп «1 ton- 11 hit député à Fredericton voir causé de désordre pendant

. tion il у^мпе multitude de petits-détails, insigniftante I N4MW LAC-^ | |Ste ROSE DU DEGELE» T!8^Vre.mplaiant soai u.n PaItie de carte*. da?s
^.nt duue Té'1 1 -- ~ dïï^sr^hSîr.

J* ?î0ra • Pendant J explication d une leçon, il se _ M J _Bte PAQUES ans à l’emploi du département des de prison. Ils ont opté pour l'a-
fait de légers murmures, de petites agitations, Si-les en- “ olaisirdefaire part à leurs Le jour de Pâques rappelle à postes à Ottawa. Depuis dues mende.
fants tournent la tete, ouvrent leur pupitre et le refer- amig / la „aisance d’un fils né tous les chrétiens la résurrection ans il était à sa pension. Il était j
ment, feuillettent leurs livres, jouent avec un crayon, une le 1er avril et baptisé le même du Christ, le glorieux couronne- le frère de Mme William Emmer- lpour ivrognerie samedi dernier, 
plumeou un bout de papier, ils n’écoutent pas et la leçon jour sous les prénoms'de Joseph, ment de sa passion. Alléluia c’est son, le beau-frère de Mme A. j» dû passer le dimanche de Pâ- 

' ne peut être qu’infructueuse. Charles, Gilles. Parrain et mar- le cri de triomphe de: St. Paul Lynott et de Mllesі A lice et Em- quts en prison. Il lu. M»t m-
PI«EÎ«.rc nn„c r . . . . rainé M et Mme Stanislas La- rappelant avec fièreté le plus ma Hartt, ♦ oncle de Mme F.-E. ser un peu plu, de $5.00 landi

• -t .]US.1,eUrS ,n°US demanderont • Comment obtenir ce voi erand’parents de l’enfant, grand miracl, de tous les temps. Fournier. matin pour recouvrer sa liberté,
parfait Silence? Nous répondrons : en ayant de l autorité, —Dimanche dernier un groupe A cette effet l’église avait re- a la famille en deuil, nous of- Ц y cut quatre causes de bois-
C’eat par ce silence qu’on peut juger la discipline d’une de patineurs se réunissaient chez vêtu ses plus beaux ornements, frons nos plus sincères sympa- soqp, la semaine dernière en cour
maîtresse et par la son autorité. "Si elle ne peut obtenir ce M. et Mme Orner Bergeron à l’oc Le choeur et l’autel, artistement thies. Ju magistrat. Tous les isftac-

* silence quant elle le veut, si elle est forcée d’arrêter plu- casion de Pâques. Etaient pré- décorés par les bonnes Soeurs du П1ЖПГСТ te"r-S °"* Pla,dé coupables et W
sieurs fois pendant une leçon pour demander le silence sents: M- et Mme GeorSc2, B*r' couvent présentaient un cachet FEU F.-X. QIAREST Pa/C une ,mcnde vamnt d* $».

elle le veut, cette maîtresse n est pas à-sa place parce qu’- Suzanne et Germatae Cloutier, rent і donner aux fidèles, des é-
elle П a pas d autorité. Rose et Ovila Bouchard, Mraie- lans de joie et de p

L’institutrice représente auprès des enfants l’autori- Thérèse et Lucille Beaulieu, Odé L’Hosanna, de Gran.er, chanté 
té de Dieu. Si les enfants apprennent dès le jeune âee à ne lje Bouchard, Juliette Côte. Ida par M. J. Esdras Morel, à 1 of- 
oas reanecter l’autorité =r»1oi,„-Li J T * Bouchard, Elisa Ohellet, Albina fertoire, fut fort apprécié. Puisse
^li Jr U é SC0.la,re’ 81 °" .,eur Pefmet de ne- ;Jt LWanie Bergeron, MM. Ri- ce chant de gloire remplir nos

.S P6*1.1®8 choses qui pour certains esprits sont des chard Cloutier, Gérard Bouchard coeurs, d’une foi plus vive, d a- 
oetatls insignifiants, si la maîtresse ne cultive pas, jusque A, Bertrand, ndrien Côté, Char- mour plus grand pour ce glorieux 
dans ses plus petites particularités, ce sentiment de res- les Edouard Beaulieu, Cyrille Triomphateur de la mort.

KVXÂSasSt JSÆ.’SSfTÆÏ; ses ÜJ» ЙЙ *TflsrKStitRK
rieurs et des infracteurs de lk loi, des individus qui se mo- pla“ctaard’ Gérard et G,lbert U* cha МЛ.-У.ОЬатЬегіаТГміїеа

І 4U*r?îlj P‘us tard> smon pendant leur enfance, de l’auto- La messe d, Pâques exercée Annetta Lavoie et Irène Landry
rité divine et des choses les plus sacrées. par M J-H Nadeau et Mlle Ger d’Edmundston chez M. Jos Trtm

(A suivre.) I p. v. maine Cloutier, organiste, a été blay, M. Jos Bertrand de Cabano
rendue avec un grand succès, chez M. Louis Deschenes, M.
Nous remercions la chorale qui Fredo Deschenes de St-Hnooré 
a bien voulu contribuer à rebâtis- die* M. Louis Martin, M. Phtlias 
ser cette fête par son beau chant. Roy de Notre Dame du Lac chez 

-M. P.-F. Lévesque de Le M- Henri Roy et M. Geo. La- 
well, Mass., était ici ces jours | france de Cabano chez M. Wil- 
derniers par affaires. liam Soucy.

—Lundi tous les élèves de la ~M. Hervé 
paroisse étaient en congé à l’oc- tait allé passer l’hiver a Shilder 
easion d’un festival organisé par Bay est de retour dims м famille, 
les élèves du Couvent. Le soir, il —M. Léo Ouellet d Edmunds-
y eut séance dramatique et mu- ton était en visite la semaine der- 
sical pour les adultes. Ce festival mère chez M, Joseph Deschenes. 
a rapporté la jolie somme de ^ et Mme Octave L Italien 
$260. Nous offrons toutes nos fé- sont allés dernièrement a Edmun-

dston en visite chez leur fille 
Mme Jos D. Morin.

—M. et Mme Ad. Laedry et 
M. et Mme Aug. Gagnon sont de 
retour d’un voyage à Notre Da-, 
me du Lac, ils étaient en visite 
chez M. et Mme Nap. Michaud.
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La cour s'est ouverte lundi 
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Un homme de la ville arrêté

ï
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. a ш Lundi dernier ont eu lieu les 
funérailles, de F.-X. Charest, é- 
poux de Dame Anna Canuel, dé
cédé le vendredi précédent à' 
l'Hotel-Dieu de St-Basile à l’âge 
de 55 ans. Un grand nombre de 
parents et d’amis assistaient àux 
funérailles.

Le défunt laisse dans un grand 
deuil son époux, quatre fils et 
trois filles. A la famille “Le Ma
dawaska’’ offre ses vins sincères | 
condoléances. <

SAINT JACQUES, N.B.

M. Charles Castonguay était 
de passage à Clair et Caron- 
Brook cette semaine par affaires. 
A son retour il fut surpris d’ap
prendre la naissance de quatre 
petits jumeaux.... heureusement 
que c'était des petits agneaux.
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A QUI 
LA PIECE D’OR? L »

Le $2.50 en or, donné comme 
prix d’assistance à la dernière 
partie de cartes an profit de'l’é- 
glisc a été gagné par le huméro 
80. La personne qui 
numéro pourra réclamer cè prix 
en s'adressant au bureau 4Р<пгіі- 
gistrement.

DECES
Le 31 mars dernier est dé-élé 

à l’Hôpital de St-Basile, Chris
tophe Landry, âgé de 21 ans, fils 
de M.-Denis Landry. Sa sépultu
re eut lieu samedi le 3 courant. 
R. I. P.

: : m
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ШШ 1 ST-LEONARD \ mt ,

RB MB RC IBM* WTiS 
La famille F.-X. Charest re

mercie cordialement toutes les 
personnes qui leur ont téfMghé 
de la sympathie à l'occasion _,'de 
leur récent deuil, par offraodea de 
npesaea, prières, et autres mar-

ВАРТЕШ8A cette oecaaion M. David fait 
- une grande vente. M. M.-L. 

Labnon dirige l’écoulement.

—-Vendredi dernier M. Camille 
e ici' en

Dechênes qui é-
Michaud était de paSsag 
visit, dans sa famille.

—Mlle Oliva Clavet est venue 
passer Pâques dans sa famille.

—Est né à M et Mme Florian 
Beaulieu le 25 mars, un fils bap
tisé Joseph, I-éopold. Parrain et 
marraine M. et Mme Joe. E. Cha
rest.

C’est, svec surprise que nous 
. avons appris la fermeture 

chaîne du magasin David. Une 
partie de la bâtisse à été louée à

... m
—La partie de Charlemagne 

avec vente de paniers, organisée
Г* S* cBfey * M“1,ler,in. dubarii“qti eut llw dimanchÛ dw- 

Grand Sault pour l’installation 
d’une épicerie des plus modernes.

M. David a commencé hier ma
tin une grande vente à réduction.
Il * obtenu à l’ouverture un suc
cès sans précédent Près de trois 
cent personnes attendaient l’ou
verture de* portée àjieuf heures 
hier matin. La vente se continue
ra pendant tout le mois d’avril.

- La Labnon Sales System conduit
actuellement les affaires. M. Lab

ia , non lui-même a vu à Mostalla-
‘ A" marchandises, à le dé- 

des vitrines et à l’éti- 
des articles. Il conduit

ques de condoléance.
—Est né à M. et Miqe Xavier 

Violette le 28 mari, un fils bap
tisé Joseph, Louis. Parrain et 
marraine M. et Mme Charles Cou 
turier.

—Est né à M. et Mme Eliss
Ouellet, jeudi le 1er avril, nu Le Cie Townshend Piano prie 
fils baptisé Roge-, Vincent. Par- «» ctionts de prendre hvi, qne 

_ , ^ -Г’ П et marraiu^nL eFTbneJua- «tf grande vente à rédnetion, à
—MIL Anna Themault de Ri- t;;ln Oneflet Z і occasion de leur

Mardi matin à huit heures et vj^re Verte es ptour une huitai- - Est née â M et Mme Michel local, n’aura lieu
MtpleA?Va,tM,eU * Ififirlafe u* ne de jours chez son oncle M. n BeauMeu, dimanche h 4 avril.

Mm “phiH^nM^nraÛ dà M' Panta,*°n *°* »*■’ «Не baptisée Marie, Germai-
Й.“КсР“м,4.~Л M -™1- «

et Mme F.-X. Bélanger. U céré -Mme Pantaléon Bérubé est M et Mme Théodid, Couturan- 
monie fut très imposante. Un de retour d’wa voyage à Edtmm- „"7^a.M 
magnifique programme musical dston cbe zson beau-frère M,
fut exécuté. Les nouveaux époux Louis Bérubé et à Rivière Verte Tlt2în?s ■ f :
sont partis le midi pour un vo- chez son beau-frère M. Btionie >«• Alex. Clair, marrame, МШ.
yage de quelques semaines iTherriault.

B (SITE VENTE -,licitations aux, jeqnes filles du 
trier à l’église de la paroisse St- couvent qui ont bien voulu inter- 
Léonard, fut nn succès. Les re- prêter les pièces, 
cette, ont été de $150. . —M. W.

Les premiers prix furent gag
nés par l’abbé B: Saindon, curé 
de la paroisse et Mlle Corinne 
Michaud. Prix de consolation par 
M0e Emilie Collin et M. Ludger 
Cyr- Tous ont été enchantés de 
leur soirée.

ES EST
Robinson est de re

tour d’tin voyage à Bangor, Me.

MARIAGEV . de

prochaine, alors que laa
à fame des

b «quiLa rumeur veut qhe M. David 
abandonne le commerce pour 
s’occuper spécialement d’immeu-

: en fera 14m de, t
du de la ï
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